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COMMUNIQUE 

 
 
 
 
 

Premier mai 2006 : le combat continue ! 
 
 

Il y a 70 ans triomphait l’alliance électorale de la gauche, le Front Populaire, nouée 
pour faire face à la montée du fascisme en France. 
 

Il y aura cent ans dans quelques mois, que la CGT inscrivait dans ses mandats la 
Charte d’Amiens, texte fondateur prônant l’action syndicale pour améliorer la vie 
quotidienne des travailleurs et de leurs familles et pour transformer la société en 
émancipant le prolétariat* des chaînes dans lesquelles le tient toujours prisonnier le patronat 
et ses alliés, séides technocrates et quasi-totalité de la caste politique. 
 

La Charte d’Amiens dit aussi que tout le champ économique et social doit être aux 
mains de la classe ouvrière organisée en syndicats. Depuis des lustres, voire des décennies, 
le patronat et la caste politique prétendent le contraire et les appareils syndicaux qu’ils ont 
officiellement intronisés comme seuls interlocuteurs, les ont laissé faire. 
 

Le semblant d’unité syndicale, le semblant de rupture avec les habitudes de cogestion 
et d’in-indépendance que la jeunesse de ce pays à imposer par sa révolte victorieuse contre 
la discrimination du CPE et de la loi sur l’égalité des chances, alors que l’Egalité inscrite 
avec la Liberté et la Fraternité aux frontons de nos monuments publics est celle des 
DROITS, ne doivent pas nous bercer d’illusions : à la moindre occasion le chien retournera à 
son vomi. 
 
 

Pour que la commémoration du Front Populaire, que celle du centenaire de la Charte 
d’Amiens et de la création du Ministère du Travail, que la célébration de plus d’un siècle de 
lois sociales ne tournent pas à la mascarade, il faut la détermination du monde du travail, 
son intelligence et sa conviction que les conquêtes sociales sont toujours et encore possibles. 
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1989 : le bi-centenaire de la Révolution qui a donné au Peuple sa souveraineté a été 
l’occasion de la prolifération de positions contre-révolutionnaires et réactionnaires. 
 

2005 : le centenaire de la loi rompant unilatéralement le Concordat consulaire de 
1801 a laissé libre cours à l’hystérie confessionnelle et communautariste. 
 

Que 2006 soit au contraire la reprise en main par les Républicains, les 
Syndicalistes, les femmes et les hommes de Gauche de leur destin émancipé et fraternel ! 
 

C’est dans cette perspective de combat pour des 
conquêtes et des reconquêtes sociales  que le SNCA e.i.L. 

appelle à un Premier Mai 2006 de revendication, de 
mobilisation et d’espérance 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
*Le prolétariat est constitué par celles et ceux qui ne possèdent comme force de travail que leur qualification 
professionnelle quelle qu’en soit la nature et le niveau, c'est-à-dire la majorité des actifs. 


